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La dette des Etats-Unis vient de dépasser les 20 000 milliards de dollars.

Article rédigé par , le  Liberté politique 20 septembre 2017

[Source : Boulevard Voltaire]

Le gouvernement des États-Unis vient d’annoncer que la dette américaine a dépassé les 20.000 milliards de
dollars, soit environ dix fois la dette de la France, qui est déjà irremboursable pour une population seulement
cinq fois plus grande. C’est ce que nous fait remarquer le journaliste Simon Black dans une excellente
chronique sur le site   du 12 septembre 2017.SovereignMan.com

La dette publique américaine s’élève exactement à 20.100 milliards de dollars, soit plus de 100 % du PIB.
Elle augmente sans cesse et personne ne voit comment elle pourrait diminuer. C’est ainsi que, d’octobre
2016 à juillet 2017, le déficit des États-Unis s’est élevé à 566 milliards de dollars, soit davantage que le PIB
de l’Argentine !

Tout cela n’est pas sans nous rappeler l’endettement extravagant de la monarchie française à la veille de
1789 et les assignats devenus sans valeur de la République française. On se souvient des paroles de l’ancien
secrétaire au Trésor Lawrence Summers : « Combien de temps le plus gros emprunteur du monde pourra-t-il
rester la première puissance planétaire ? »

Il en résulte que la soi-disant première puissance du monde doit constamment emprunter de l’argent aux
Chinois… et créer   de la monnaie avec le  .ex nihilo « Quantitative Easing »

Le problème de la dette américaine paraît insoluble car les quatre postes de dépense les plus importants du
budget américain représentent 90 % des dépenses du budget fédéral et semblent incompressibles : la sécurité
sociale,  , la Défense et le service de la dette.« Medicare »

Il est difficile de diminuer le budget de Défense face à la Chine, à la Russie, à la Corée du Nord et à la
poudrière de l’islam, du Moyen-Orient. Trump a même décidé de les augmenter de 10 % alors qu’elles
représentent déjà 60 % des dépenses militaires globales du monde entier.

Agir sur la Sécurité sociale et   est extrêmement difficile politiquement, voire suicidaire, commeMedicare
Trump le vit tous les jours avec le « Obamacare », suite aux tensions et forces contraires diamétralement
opposées dans la société civile américaine.

Quant au service de la dette, il est tout à fait impossible de le réduire sous peine de défaut, de krach financier
immédiat et de proclamation officielle de la faillite des États-Unis.

Aux États-Unis, depuis 1945, les rentrées fiscales sont stables et représentent 17 % du PIB. Or, il se trouve
que la dette américaine progresse trois plus vite que le PIB ! Et la croissance économique actuelle est très
faible alors que les taux d’intérêt sont très bas. Si les taux augmentent – ce qui finira inéluctablement par
arriver malgré toutes les contorsions et le cinéma médiatique de la Fed -, la croissance économique ralentira
et le coût du service de la dette augmentera d’une façon vertigineuse, même supplice que vivra la France
beaucoup plus tôt que Macron le pense !

La seule solution qu’ont trouvée les pays occidentaux jusqu’à ce jour, c’est la fuite en avant, la création de
monnaie et « tout va très bien, Madame la Marquise » dans les médias… mais jusqu’à quand ? Réponse :
jusqu’à ce que tout explose un beau matin d’une façon imprévisible dans le monde entier sans crier gare.
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